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und Tiroler Aufstandes 1809 wurden zwar auf dem Land ausgetragen, doch spielten

sich jeweils auch auf dem See als wichtigem Verkehrsweg nicht unbedeutende
Kriegshandlungen ab. Sowohl Österreich als auch Frankreich und Württemberg
unterhielten Flottillen zur Aufrechterhaltung bzw. Unterbindung des Handels, für
Küstenwach- und Zolldienste oder für Landungsunternehmen gegen das feindliche

Ufer. Gerhard Wanner, der Leiter des Stadtarchivs Feldkirch, beschreibt
nach einem einleitenden Abschnitt über die Bedeutung des Bodenseehandels um
die Wende vom 18. zum 19. Jahrhundert auf der Grundlage von Quellenmaterial
aus dem Staatsarchiv/Kriegsarchiv Wien, dem Vorarlberger Landesarchiv
Bregenz und dem Stadtarchiv Konstanz - die Helvetik-Akten des Bundesarchivs Bern
fanden leider keine Berücksichtigung - Aufbau, Finanzierung, Schiffstypen, Offiziere

und Mannschaften, Stützpunkte und Einsätze der Bodenseeflottillen. Darüber

hinaus liefert er eine kurze Geschichte der militärischen Bodenseeschiffahrt
von der Antike bis zum Ende des Zweiten Weltkrieges. Die Publikation enthält im
Anhang Abbildungen und einige Aktenstücke. Wer einmal eine Darstellung des
Kriegsgeschehens, in das 1799/1800 auch die Schweiz einbezogen war, aus der
Optik eines Österreichers kennenlernen möchte, dem kann «Kriegsschauplatz
Bodensee 1799/1800 und 1809» nur empfohlen werden.

Andreas Fankhauser, Solothurn

Alexis de Tocqueville: CEuvres completes. Tome VI. Correspondance anglaise.
Vol. 2. Correspondance et conversations d'Alexis de Tocqueville et Nassau William
Senior. Editees et annotees par H. Brogan et A. P. Kerr, notes par J.-P. Mayer.
Preface par Lord Roll. Introduetion par H. Brogan. Paris, Gallimard, 1991. 543 p.
ISBN 2-07-07-1945-6.

La publication des CEuvres completes d'A. de Tocqueville s'aehemine vers son
achevement avec un nouveau volume qui regroupe un precieux ensemble de textes
qui n'etaient connus que partiellement en francais; textes qui, etablis tres soigneu-
sement par une equipe britannique, jalonnent l'histoire d'une relation intellectuelle

et d'une amitie, par certains cötes, typique du XIXe siecle, mais pourtant
exceptionnelle tant par les personnes qui dialoguerent que, surtout, par le fait que
nombre de leurs conversations furent comme «enregistrees» par ecrit. C'est en
1833, lors de son premier voyage en Angleterre, que Tocqueville (1805-1859) fit,
de facon impromptue, la connaissance de Nassau William Senior (1790-1864),
alors engage par une commission royale dans des enquetes qui conduisirent ä

l'elaboration et ä Fadoption en 1834 du Poor Law Amendment Act. Suivirent des
episodes epistolaires - ici publies dans la langue originale - qui durent etre irregu-
liers de 1834 ä 1847: 25 lettres retrouvees pour cette periode avec des annees vides
de tout message. Ce fut la revolution de 1848 qui amena les deux hommes ä se

retrouver et ä her une amitie durable dont on retrouve les indices non seulement
dans des lettres - 92 conservees entre 1848 et 1859 - mais surtout dans le Journal
que, des mai 1848, tint avec regularite sinon acharnement, ä chaque rencontre
notable, N. W. Senior; apportant aux gens de son temps une chronique qui fut lue
et copiee, plus tard publiee; ä l'historien un document original et precieux. Dans
l'ouvrage ici recense, sont regroupes, en traduction francaise seulement, «toutes les
allusions ä Tocqueville, qu'elles soient importantes ou non, et de nombreux
renseignements qui eclairent ses idees et sa conversation» de 1848 ä 1859, soit des
extraits representant un cinquieme du manuscrit original comptant 38 volumes.
C'est assez dire que Tocqueville fut un interlocuteur privilegie pour l'Anglais dont
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on fait la connaissance gräce ä l'introduction de Hugh Brogan. Si, ainsi, l'on
decouvre les phases de la carriere d'une personne non exempte de contradictions
qui, juriste de formation, se tourna vers l'economie politique qu'il enseigna, et qui
fut surtout plus longuement, un conseiller officieux, plutot radical de tendance, des
politiques de la fraction whig, l'on decouvre aussi la genese de ce Journal, «ne» ä

mi-mai 1848 pour vivre jusqu'ä la mort de son auteur. Agissant comme un inter-
viewer qui voulut et sut s'effacer face ä Finterviewe, et dote d'une excellente
memoire sinon d'une excellente technique de rememoration acquise au cours de
ses travaux au service de commissions parlementaires, N. W. Senior prit l'habitude,

au prix d'un travail soutenu, de reconstituer comme le proces-verbal des
entretiens - debarrasse de tout eiement anecdotique - qu'il eut avec des notables
du temps, en particulier lors de ses nombreux voyages sur le continent. «Dans
toutes ces conversations, explique-t-il, mon but est de rapporter les paroles de mon
compagnon et non les miennes. J'introduis ce que je dis aussi peu que possible, et
seulement pour faire comprendre ce qu'on me dit. Mes journaux sont donc remplis
d'opinions et d'assertions extravagantes auxquelles je ne m'oppose pas, que je ne
commente meme pas, mais que je n'accepte pas plus que l'homme qui tient un
miroir n'accepte ce qui s'y reflete.» Des lors, de la lecture des lettres et des conversations

ainsi recueillies, ressortent une foule de donnees, mais aussi l'impression
de se trouver non face ä une veritable conversation, mais de rencontrer, en fonction

des questions posees, des reflexions pour ainsi dire independantes portant sur
divers points sensibles. Avant 1848, la question sociale que souleve l'extension du
pauperisme constitue un centre d'interet, N. W. Senior, expert en la matiere,
fournissant nombre de donnees ä Tocqueville, au moment oü, en 1835, sur
commande de l'Academie de Cherbourg, celui-ci choisit de traiter du pauperisme en
s'opposant ä la Solution anglaise qui se revelait centralisatrice et donnait fond ä un
droit d'assistance qui ferait apparaitre une classe d'hommes ä Statuts de parasites,
tout en se montrant pour sa part plus rigoureux, dans l'exercice non d'une
assistance, mais d'une charite qui ä la limite devait etre dissuasive. En 1848, on observe
une autre divergence notoire quant ä la «lecture» de l'evenement et ä son explication:

ä N. W. Senior qui semble avoir vu lä le jeu dominant de facteurs economiques

entrainant de graves tensions sociales - explication reconnue par les historiens

- Tocqueville replique, au point de convaincre, avec un diagnostic qu'il
reprendra ailleurs et qui est pour le moins discutable sinon errone: «En general, on
peut dire que dans aucun pays, ni dans aucun temps, les classes ouvrieres n'avaient
ete dans une meilleure condition qu'en France, Ce ne sont pas des besoins, ce
sont des idees qui ont amene le grand bouleversement: des idees chimeriques.., des
theories exagerees.., des doctrines ultra-centralisantes qui avaient fini par persuader

ä des multitudes d'hommes qu'il ne dependait que de l'Etat non seulement de
les sauver de la misere, mais de leur donner Faisance et le bien-etre.» Des lors, en
plus des lettres, les conversations retiennent nombre d'observations et de rappels
de notions constantes de Tocqueville, provoques par un questionnement insistant
et habile ä conduire l'entretien. Outre des retours en arriere de tonalite
biographique, l'interet se porte alors sur la maniere dont furent percus et commentes les
incidents d'abord de la IP Republique, particulierement en 1851, de la tentative
manquee de revision constitutionnelle au coup d'Etat de decembre; puis ceux de la
periode de l'«exil interieur» que, sous le second Empire, s'impose Tocqueville. S'il
s'interroge longuement sur l'histoire encore proche de la Revolution franfaise en
rapport avec ses nouvelles recherches, il emet aussi sur des situations de politique
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interieure comme etrangere, des diagnostics emanant d'un liberal d'opposition au
regime existant, souvent marque d'une profonde amertume face au cours des
evenements, frappe qu'il fut par «une reaction si generale et si irresistible contre la
demoeratie et la liberte» qu'elle entraina l'etablissement de regimes de despotisme
plus ou moins democratique qu'il a toujours entendu combattre. Ainsi, ä saisir
selon diverses approches, ce document de grande valeur est ä placer avec sa
singularite ä cöte de ces autres dialogues, conserves seulement par lettres, de
Tocqueville avec ses amis, et peut-etre bientöt avec les membres de sa famille.

Jean-Pierre Aguet, Lausanne

Frangois Delaporte: Le savoir de la maladie. Essai sur le cholera de 1832 ä Paris.
Paris, PUF, 1990. 195 p.

Publie une premiere fois aux Etats-Unis en 1986, cet ouvrage a ete traduit dans
un delai relativement court et complete dans sa version francaise. L'etude porte sur
l'experience du cholera ä Paris en 1832. Une analyse minutieuse demontre
comment l'arrivee du fleau mit en cause Foptimisme cocardier des medecins parisiens,
en souligne les dangers, comment on en vint ä etablir les conditions favorisant le
developpement de la maladie, quelle fut Fimplication de sa presence sur le plan
medical, et enfin, quel fut le röle joue par le cholera dans l'etude du mode de
propagation des epidemies.

Cet essai est interessant ä plus d'un titre. On y decouvre, par exemple, que les

rapports des commissions sanitaires mises en place des que l'epidemie atteint
Paris, revelent, non seulement, la fragilite d'une large portion de la population
parisienne, mais encore que les differentes reactions suscitees par la presence du
cholera ont une ineidence sur la montee d'un antagonisme de classes. Des enquetes
sont etablies sur les conditions d'existence de la population. Si la methode appliquee

ne vise pas ä mettre en place une politique de l'habitat, la maladie prend
neanmoins une dimension historique et sociale. Elle permet de faire connaitre les
conditions de vie des classes laborieuses, et surtout d'etablir un lien entre la
degradation de ces conditions et la propagation de la maladie. Les reponses ap-
portees par le corps medical se cristallisent autour de deux systemes antagonistes:
Finfectionnisme et le contagionnisme. Pour les tenants du premier, l'agent de la
maladie reside dans l'atmosphere, alors que pour les tenants du second, il tient aux
individus. Le conflit qui oppose ces deux courants de pensees se traduit encore sur
le plan politique. Le contagionnisme, qui preconise des mesures de segregation
dans la lutte contre le fleau, est assimile ä la reaction, au protectionnisme;
Finfectionnisme, qui tend ä cerner les foyers infectieux, ä imputer la responsabilite du
developpement de l'epidemie ä l'environnement, est apparente aux forces
progressistes, au libre-echangisme.

L'essai de F. Delaporte releve ä la fois d'histoire des sciences et d'histoire sociale.
Son originalite tient aux liens qui sont tisses entre deux domaines historiographiques

dejä fort complexes. Maryse Dedominici, Lausanne

Finance and Financiers in European History, 1880-1960. Ed. par Youssef Cassis.
Cambridge, Cambridge University Press / Paris, Editions de la Maison des
sciences de l'homme, 1992. XV, 445 p. ISBN 0-521-40024-4.

Ce volume reproduit 22 contributions presentees au colloque de Geneve en
octobre 1989 et consacrees ä l'histoire de la finance et des financiers au cours de la
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